Amélioration des prévisions saisonnières des précipitations d’un modèle neuronal par Décomposition en modes empiriques d’ensemble et décomposition par ondelettes 
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Le but de cette étude est d’améliorer les prévisions saisonnières des précipitations. Deux méthodes de prétraitement des données sont utilisées à cet effet. La décomposition par ondelettes à multirésolution (W_DEC) ainsi que la décomposition en modes empiriques d’ensemble (EEMD) est utilisée pour l’extraction des modes dominants de variabilité de la précipitation. Un modèle de prévision à long terme des précipitations mensuelles et bimensuelles est développé avec un réseau de neurones artificiel en utilisant comme entrées les décompositions avec des retards temporels variant de 1 à 12 mois, comme entrée au modèle pour prévoir chaque décomposition des précipitations. Pour des prévisions opérationnelles, nous reconstruisons les précipitations à partir des décompositions prévues pour une comparaison avec des précipitations observées dans le bassin de l’oued Medjerda situé dans le nord de la Tunisie. Les prévisions saisonnières sont faites sur la période de 2003 à 2011. Alors que 1950-2002 constitue la période d’entrainement et de validation. Les performances du modèle sont évaluées en utilisant le coefficient Nash ainsi que le RMSE. Pour améliorer la généralisation du modèle neuronal et éviter le surajustement en période d’entrainement, nous avons utilisées la méthode de bootstrap. L’analyse de performance a montré un très fort coefficient de Nash dépassant 0.9 sur la majorité des stations utilisées pour la validation du modèle. Les résultats indiquent que les deux méthodes de prétraitement des données utilisées permettent de réduire nettement l'incertitude prédictive ainsi que l'amélioration des prévisions d'un modèle neuronal. 

